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etau Missouri tout entier.. La législature de l'Etat se composa,
Cette année pour la première fois, d'une majorité' démocrate, et
ea élut MBaugy au poste important de membre du Sénat de
Washington, en remplacement de l'honorable F. P. Blair, dont leternle d'office était expiré.

Cette Position a de tout temps été enviée par les hommes les
PlUsémlrinents aux Etats-Unis, :et M. Baugy eut l'honneur d'être
préféré ,n g u 'hnerdêr

dt r par son parti à plusieurs autres candidats démocrates très-
liguiés, tels que le juge Nafton, le gouverneur Woodson et le

utenant-gouverneur Reynolds. Il fut élu par une très-forte
jorité sur le candidat du parti républicain, M. J. B. Henderson.
tte majorité fut de cinq votes dans le Sénat, et de cinquante-atre dans la Chambre d'Assemblée, soit en tout cinquante-neuf

VoteS.

a peut dire que toute la population du Missouri a applaudi au
XOiX de M. Baugy comme sénateur. Ses adversaires même n'ont

Pété les derniers à reconnaître que l'Etat serait dignement re-
4ésente par le nouvel élu. Nous le combattons, pouvaient-ilsIre comme autrefois un homme politique anglais, en parlant de

Célèbre rival, mais nous en sommes fiers.
élection de M. Baugy, écrivait le Times de Saint-Louis, le 14

coul 1  , au poste le plus honorable que la population pût lui
er, après une lutte très-vive, de préférence à des hommes qui

aent acquis une réputation considérale, a été un digne hom-

co a son habileté, à son intégrité politique, comme une juste
Parti ese des sacrifices de toute une vie dans les intérêts du

émocrate.

il t télection comporte une plus haute signification que celle
in i nophe d'un parti. Avec M. Baugy a pris place pour la pre-

ag fois au Congrès de Washington un descendant de ces cou-
va Pionniers canadiens, qui ouvrirent à la civilisation les

solitudes de l'Ouest. Noble mais tardive réparation envers
n e, qui a tant de titres à la reconnaissance du peuple amé-

Ix

£er Sénat, M. Bangy n'a pas tardé à se faire remarquer parmi
pati d omes politiques distingués. Elu à une époque où le
tri mocrate était l'infime minorité, il n'a pu sans doute faire
Proclamer ses opinions, mais il n'a jamais craint du moins de les

er avec vigueur et habileté. Aussi a-t-il-mérité par sa


